
Retrouvez lesaventuresdenospapysetmamysreporterschaquesamedide15 h

à 17 h, dans l’émission « Grandeur Nature », sur

Chaque semaine, nous partons à la découverte d’une ré­
giondeFranceàtraversleregardd’unseniordecheznous.
Une façon de montrer les attraits du tourisme à tout âge.

Entre les sabots et les battements d’ailes
La Dombes ouvre
ses portes sur un paradis
ornithologique.
Envie de découverte ?
Faites confiance à Martial,
cocher professionnel.
● Bastien CRANINX

A
ux bords des chapelets d’étangs, nés de la
main de l’homme au XIe siècle, les roseaux
dansent au rythme du mistral. Le vent
provençal dicte sa loi dans la Dombes,

mais se heurte souvent aux imposantes façades
des châteaux d’antan. Un cormoran piquant du
nez se fraie un chemin au milieu de ses congénè­
res à plumes dispersés aux quatre coins de l’eau
glacée. Sa victime, sa proie ? Une carpe frétillante
au bout de son bec.

La scène a beau être impressionnante, elle
n’étonne plus Martial Druguet. Il faut dire qu’à
force de sillonner les chemins de la Dombes, de
Chalamont à Châtillon­sur­Charlonne, au trot de
sa percheronne (fierté hippique française), le
quinquagénaire connaît la région comme sa po­
che.

Vingt­cinq ans d’attelage, ça ne s’invente pas.
Encore faut­il préciser qu’il reste le seul cocher
professionnel connu de l’ensemble des offices de
tourisme. Et ce quart de siècle, c’est avec les obser­
vateurs avides de spectacles naturels qu’il a cher­
ché à le partager. « De l’évasion sur plus de 18 kilo­
mètres de circuits, hiver comme été, à l’arrière d’un
traîneau ou au­devant d’une calèche d’autrefois et tout
ça, accompagné d’une explication guidée. »

Et lorsque l’évasion et le plaisir rustique d’une
promenade cadencée au son des sabots se mêlent

au parfum de la découverte, oublier son appareil
photo s’apparente à un crime de lèse­majesté.
« Les bassins, la pêche et la pisciculture ne sont que la
partie visible de l’iceberg », affirme le cocher. La
Dombes restant la première région productrice de
poissons d’eau douce en France.

Levez les yeux ! « Le grèbe à cou noir ou la nette
rousse, voilà la vraie richesse de la région. Plus de
130 espèces d’oiseaux nicheurs et autres migrateurs. »
Rien ne gâche l’expérience, selon le senior. Pas
même les haies installées par certains propriétai­
res privés autour de leurs étangs. « Un souci écologi­
que contre les citadins peu scrupuleux. Rien de plus. »

Aux abords d’un thou (ouvrage en pierre per­
mettant la vidange d’un étang pour la culture cé­
réalière), Martial ne peut s’empêcher de penser :
« Lorsque j’avais 15 ans, mon professeur d’agriculture
me disait sans arrêt qu’un jour, la vallée du Rhône de­
viendrait une terre paisible de loisir. » Comment
pourrait­on le contredire ? À elles seules, ses bala­
des concurrencent le Parc des oiseaux à Villars­les­
Dombes, véritable « zooféerie » ornithologique à
deux pas de Sandrans (fief des Attelages de la
Dombes). ■

>Les Attelages de la Dombes, domaine
du Grand Marechal, 01400 Sandrans +33 6 80101551
– www.attelages­dombes.com
Le Parc des oiseaux, 01330 Villars­les­Dombes
+33 4 74 98 05 54 – www.parcdesoiseaux.com
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Qu’il pleuve ou qu’il neige, Martial offre
une promenade digne des expéditions
les plus enrichissantes.

À 70 ans bien
accomplis, j’ai déjà
roulé ma bosse à
travers plus de
cinquante pays dans
le monde. Depuis
mon «chez moi» de
Brunehaut, j’ai aussi
été l’initiateur de

clubs ou d’associations sportives. En
2005, j’ai mis sur roues le Vélo relax,
un concept doux de sport cycliste qui
fait le bonheur chaque semaine d’une
centaine de personnes, hommes et
femmes. Enfin, depuis plusieurs an­
nées, je préside énéoSport du Grand
Tournaisis qui regroupe 1 200 seniors
sportifs s’impliquant dans une douzaine
de disciplines sportives.
Mais à présent, le challenge des papys
reporters m’a lancé dans un bain de
découvertes permanentes, à la recher­
che de contacts en partant dans l’in­
connu total. Notre rencontre avec
James, un Franco­Américain fana de
danse country m’a particulièrement
touché. De cette semaine dense, je
garderai beaucoup d’expérience et des
moments d’échanges auxquels je
n’étais pas préparé. Mais que ce fut
bon !

Pierre Picq
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Le thou est cet ouvrage en
pierre qui permet la vidange d’un
étang pour la culture céréalière.

M
ar

tia
lD

ru
gu

et

RHÔNE-ALPES

Francodyssée
DE

UZ
IO

-T
E

◆
Sa

m
ed

i9
fé

vr
ie

r2
01

3

14


